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PUBLICITÉ

Le Conseil fédéral
doit présenter son
concept mercredi.
Il pourrait y avoir
des différences
selon les âges

Caroline Zuercher

Comment les écoles vont-elles
rouvrir à partir du 11 mai? Le
Conseil fédéral doit présenter son
concept mercredi prochain. Ce
week-end, le «Tages-Anzeiger» a
révélé que l’Office fédéral de la
santé publique (OFSP) avait pro-
posé à la Conférence des direc-
teurs cantonaux de l’instruction
publique (CDIP) un plan pré-
voyant des règles qui pourraient
évoluer selon l’âge.

La Confédération a déjà souli-
gné que les enfants, surtout les
plus jeunes, tombent rarement

malades et ne jouent pas un rôle
important dans la transmission
du virus. Sa proposition suit cette
logique. Les élèves, en particulier
ceux des classes inférieures de
l'école obligatoire ( jusqu’à
10 ans), devraient pouvoir se com-
porter et se déplacer aussi norma-
lement que possible en classe, sur
le chemin de l’école et dans les
préaux.

Pour les plus grands, d'autres
mesures de distance pourraient
être envisagées, parce que la pro-
babilité qu’ils tombent malades
augmente (même si elle reste
faible) et qu’ils sont davantage ca-
pables de mettre en œuvre des
mesures. Quant aux enseignants,
ils devraient garder 2 mètres
entre eux et avec les enfants.

Il semble ressortir de ces lignes
que, pour les moins de 10 ans,
une distance de 2 mètres ne sera
pas nécessaire. Mais ce n’est pas
écrit noir sur blanc. La Confé-
rence des directeurs cantonaux
de l’instruction publique (CDIP)

ne s’exprime pas tant que le
Conseil fédéral n’aura pas pris de
décision. L’OFSP ne se prononce
pas non plus sur la stratégie pro-
posée, précisant que ces principes
généraux ne sont pas encore défi-
nitifs.

La conseillère d’État vaudoise
Cesla Amarelle, chargée de l’Ins-
truction publique, souligne elle
aussi que le document en ques-
tion sera utilisé quand il sera dé-
finitif et publié par le Conseil fé-
déral. «Nous ne commentons pas

un document de travail sur lequel
des discussions sont en train
d’aboutir», insiste-t-elle.

Si la Vaudoise «salue vive-
ment» la reprise de l’enseigne-
ment en classe, elle demande que
les recommandations fédérales
soient «les plus précises et prag-
matiques possible» pour que ce
retour «se fasse de façon sereine».

Pour les plus grands, en par-
ticulier, la porte reste ouverte
sur les mesures à prendre.
«Notre responsabilité est de

mettre en œuvre les recomman-
dations des autorités sanitaires,
poursuit Cesla Amarelle. Nous ne
sommes pas des spécialistes de
la pandémie, mais nous organi-
serons le travail en classe en
fonction des orientations don-
nées par l’OFSP. Ce que sou-
haitent les responsables de la for-
mation, c’est de savoir si oui ou
non une distance sociale devrait
être gardée entre les enfants et à
partir de quel âge.»

Besoin de clarté
Selon Cesla Amarelle, plusieurs
scénarios sont possibles en vue de
la réouverture des écoles. Dans
l’immédiat, elle attend la position
de la Confédération. «Nous avons
besoin de cette clarté pour pou-
voir réorganiser nos établisse-
ments», insiste-t-elle, avant de
conclure: «Je suis convaincue que
la reprise se passera bien, mais il
est important d’agir avec pru-
dence pour éviter une seconde
vague de la maladie.»

Samuel Rohrbach, président
du Syndicat des enseignants ro-
mands, s’attend à une rentrée
compliquée. «Un maître ne peut
pas que rester devant la classe, il
doit s’approcher des élèves pour
voir ce qu’ils font», souligne-t-il.
Le syndicaliste donne d’autres
exemples: les feuilles ne peuvent
pas être désinfectées, toutes les
classes ne sont pas dotées de la-
vabos pour se laver les mains et
certains exercices d’éducation
physique seront impossibles.

Selon lui, la meilleure solution
serait de réduire les effectifs des
classes. «Cette rentrée n’est pas
comme toutes les autres,
conclut-il. S’il faut plus de temps
pour l’organiser, nous pouvons
aussi la reculer d’une semaine:
l’enseignement à distance prati-
qué actuellement fonctionne.»
D’autres vont plus loin: ce di-
manche, la pétition en ligne de-
mandant de ne pas rouvrir les
écoles avait recueilli un peu plus
de 18000 signatures.
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Les principaux acteurs du
secteur ont rencontré le
Conseil fédéral dimanche.
Le dialogue a débouché
sur quelques perspectives
d'ouverture

La branche du tourisme, dure-
ment touchée par la crise, de-
mande auConseil fédéral d’élabo-
rer un plan concret pour ses
entreprises. Le gouvernement a
pris acte de ces revendications et
a rencontré dimanche les repré-
sentants de l’Alliance du tou-
risme. Les échanges, auxquels
participaient les onze associations
de l'Alliance ainsi que Suisse Tou-
risme, ont été «ouverts et
constructifs», a annoncé la Fédé-
ration suisse du tourisme (FST).
La présidente de la Confédéra-
tion, Simonetta Sommaruga, le
ministre de l'Économie, Guy Par-
melin, et le ministre de la Santé,
Alain Berset, étaient présents.

Le tourisme veut de nouveau
accueillir des clients dès que pos-
sible, sous peine de compro-
mettre l’existence de nombreux
emplois et la survie de nom-
breuses entreprises. Le Conseil fé-
déral est conscient que le tou-
risme est fortement touché, a pré-
cisé Barbara Gisi, directrice de la
FST. Les deux parties sont d’ac-
cord sur le fait que lemois demai
sera déterminant pour savoir
quelles ouvertures touristiques
seront possibles à partir de juin.

L’Alliance a assuré qu'elle fe-

rait tout pour concevoir les me-
sures appropriées pour protéger
les clients et les employés en vue
d’une ouverture prochaine. L’in-
vitation à rester chez soi est diffi-
cilement compatible avec l’idée
touristique de base du voyage,
rappelle la FST. C’est pourquoi le
secteur a également discuté avec
le gouvernement de la possibilité
de lever cette recommandation le
moment venu et de la remplacer
par une option autorisant les dé-
placements.

Des restaurants le 11 mai?
L’objectif est de faire en sorte que
les voyages effectués dans le res-
pect des règles d'hygiène puissent
contribuer à la relance de l’indus-
trie touristique suisse dans les
plus brefs délais. Les prix de
l’offre touristique pourraient être
revus pour répondre à une large
frange de la population, a ajouté
Barbara Gisi. La Confédération
tire également un bilan positif du
«sommet du tourisme» de di-
manche, a déclaré leDépartement
fédéral de l'environnement, des
transports, de l’énergie et de la
communication. Une nouvelle
rencontre est prévue le 25 mai.

S’exprimant au micro de la
RTS, Guy Parmelin a par ailleurs
évoqué la perspective, en fonc-
tion de l’évolution de la situation,
de rouvrir certains restaurants
dès le 11mai. Leministre de l’Éco-
nomie a pris pour exemple
concret «un restaurant d’al-
page». Réd./ATS

L'industrie du tourisme
suisse est prête à assumer

Tendance
Les cas avérés
de racisme ont
pris l'ascenseur
Les cas de racisme sont en
hausse en Suisse, affirme un rap-
port de la Commission fédérale
contre le racisme et de la plate-
forme d’information human-
rights.ch. Le nombre de cas en-
registrés a bondi de 27% en 2019
par rapport à 2018. Au total,
352 cas ont été signalés l'an
passé, un record. «Les chiffres
réels sont nettement plus éle-
vés», souligne la présidente de la
commission, Martine
Brunschwig Graf. Les Noirs en
ont été le plus souvent victimes,
suivis par les musulmans et les
gens du monde arabe (83). ATS

Tessin
La mortalité
cantonale a
presque doublé
Alors que la pandémie du Co-
vid-19 fait actuellement rage en
Suisse, le Tessin — qui a été le
premier canton du pays à être
sévèrement touché — compte
deux fois plus de décès que nor-
malement, a constaté le «Sonn-
tagsBlick» dans son édition de
dimanche. L'Office fédéral de la
statistique y comptabilisait ces
cinq dernières années 61 morts
en moyenne par semaine,
contre 122 ces derniers temps, a
relayé le journal alémanique.
Très concrètement, ce chiffre de
la mortalité cantonale enregistre
une hausse de 97%. ATS
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